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258 S. CANTAT

où M est une matrice triangulaire supérieure de déterminant 1,

<*» «=(ô
Là encore, l'argument sur les classes de Chern permet de conclure que la

représentation est triviale : les matrices M diagonales sont dans le noyau et le

sous-groupe distingué qu'elles engendrent coïncide avec le groupe des matrices

triangulaires supérieures.

Nous avons donc montré dans tous les cas que la représentation de P était

triviale, ce qui assure que X est un produit. Le théorème est démontré.

Exemple 6.1. Pour les surfaces de Hopf (voir l'exemple 5.1), le
revêtement universel coïncide avec le fibré tautologique de P1 (de fibre C*
et de classe de Chern —1). Cette surface n'a donc aucun endomorphisme
non injectif qui soit de degré 1 dans les fibres. Nous pourrions le montrer
directement en travaillant sur le revêtement universel C2 \ {0}.

6.4 Application

Pour démontrer le théorème 1.1, il suffit maintenant de juxtaposer le

paragraphe 6.2, la proposition 6.2 et le théorème de Paranjape et Srinivas : si /
est un endomorphisme sans facteur inversible, la base de la fibration de Tits doit
être un produit d'espaces projectifs et / induit un produit d'endomorphismes
non inversibles, donc la fibre est une nilvariété.

Remarque 6.1. Certains endomorphismes de la base n;Pm' ne se relèvent

pas en des endomorphismes de X, même si la fibre de Tits est une nilvariété. Si

l'on suppose que la fibre F est un quotient d'un groupe de Heisenberg 74, une
condition nécessaire et suffisante est que les endomorphismes fi : Pm —y Pm/

aient tous même degré pour les indices i tels que la suspension de F au-dessus

de Pm/ est non triviale. Ce résultat peut être obtenu en utilisant les arguments
présentés au cours des exemples 5.2 et 5.3. Nous le laissons en exercice.

7. Endomorphismes irréductibles

Dans [10], J.-Y. Briend et J. Duval montrent que les endomorphismes

non inversibles de l'espace projectif possèdent tous une unique mesure de

probabilité invariante d'entropie maximale. De plus, cette mesure coïncide avec
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